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CINQ CENTS L'EXEMPLAIRE
 

Moins de dégâts parle feu;

plus d'accidents en 1950
Le chef Robillard a terminé

cette semaine le rapport annuel

du service de la police et du ser-
vice des incendies dela ville pour
1950. Il a rédigé ce rapport sous

forme de tableau comparatif,

mettant les’ chiffres de 1948

et de 1949 en regard de ceux de
l'an dernier. Pour ce qui est des

dégâts causés par le feu, le ser-

vice municipal les chiffre par
$2,835 pour 1950, le seul incen-

die à l’établissement du Dr Ga-
riépy contribuantà cette somme

pour $2,000, tandis qu’en 1949,

les dégâts s'étaient élevés à

$51,208, l'incendie qui ravagea

la manufacture de bicyclettes

comptant dans ce chiffre pour

850,000. C'est dire que les feux
de moindre importance ont cau-

sé un peu moins de pertes l'an

dernier qu'en 1949. .
Dansle rapport du service de

la police, ce sont les chiffres re-
latifs aux vols et aux accidents
d'automobiles qui retiennent
principalement l’attention. II y
a diminution sensible dansla va-
leur des objets volés : $1532.76

en regard de $2,927.30 en 1949.

Quant au nombre et i la gravité

des accidents d'automobiles, il y
a là malheureusement une aug-
mentation considérable : 82 ac-
cidents au lieu de 69 et des dé-
gits de $10,429.75 au lieu de

$7,475.00.

 

Trophées de pêche

MM. A Johnson et Arthur
Gaudette ont reçu chacun un
trophée de pêche envié de l’As-

sociation Yamaska pour la con-
servation au coursde l'assemblée
annuelle de ce groupement te-

nue, mercredi, à Granby, M,

Johnson a mérité le trophée dé-
cerné pour la prise du pius gros
achigan et M. Gaudette, celui

qui reconnaît la prise de la plus
grosse truite. Ces trophées ont

été attribués à la suite d’un con-

cours tenu dans les comtés de
Brome, Missisquoiet Shefford,

 

Séance spéciale

du Conseil
 

En l'absence du maire, qu’

était malade, l’échevin Pierre
Monty a présidé la séance spé-
ciale du Conseil municipal tenuc
mercredi soir pour l'adoption
définitive des listes électorales
en vue des élections imminentes.
Peu de changements ont été ap-
portés aux listes affichées de-
puis la fin du mois dernier. Les
échevins Tétreault, Bélanger,
Casavant et Camphell étaient
présents. On sait que la présen-
tation des candidats aura lieu

Il faut é

L'Unité sanitaire de comté,
dans la province de Québec, de
même que les bureaux urbains
de santé, met à la disposition de
la population les moyens de pré-
vention que la science a décou-
verts et mis au point au cours

M. E. Guitté

succède à M.

-<-©-«Ducharme--

L’inspecteur du département
de l’Instruction publique dans le

district auquel appartientla ville
de Waterloo, M. Omer Duchar-
me, est promu au district métro-

politain no 8, l’un des dix dis-
tricts qui se trouvent dans la

juridiction de la Commission des

écoles catholiques de Montréal.
Son nouveau champ d'action
comprendra 26 écoles qui comp-

tent 370 classes.

M. Edouard Guitté, de Sweets-
burg, succède à M. Ducharme
dans notre district scolaire. M.
Guitté remplit depuis quatorze
ansles fonctions d’inspecteur du

département de l’Instruction pu-
blique. Il est originaire de la

 

 

 jeudi prochain,le 26. Gaspésie.

 

Deux

 
ndarmes éloignent de force un manifestant pres de l’hôtel Aato-

vin, à Paris, à l'arrivée du général Elsenhower. Environ 4,000 communis-
tes parisiens ont tenté de manifester
d'organiser une armée européenne de défense contre la Russie, ruajs
fortsdétachements de policiers ont brisé le rassemblement er: 0

contre la présence du général chargd
e

rant

ron 200 arrestations, De nombreux désordres ne sont produits en

fais ces jours derniers, pendant le séjour du géndral Eisenhower A

 

  

      

   

Une héroïque hôtesse des National Airlines.
compagnie américaine, Mlle Mary Frances
Housley (ci-contre), est morte victime de son
devoir en aidant dix passagers à sortir indemnes
d'un avion DC4 qui prit feu en atterrissant mai
sur une piste glacée, dans une tempête de neige,
i l'aéroport de Philadelphie, dimanche dernier.
‘aévobus a heurté une solide clôture et les

flammes l'ont enveloppé presque immédiatement.
Mlle Iousleye s

   

  
viter les

maladies infectieuses
des années. Par conséquent, cha-

cun devrait en profiter pour

s'éviter ou éviter aux siens”les
maladies contagieuses qui a
encore trop de victimes dans™n-

tre pays. La diphtérie, par
exemple, devrait disparaître

du Québec. Or, d’après le rapgort
de 1949 qui vient de paraître,
il y a eu 558 cas de diphtérie
en notre province durant chtte

période alors que 'on en gure-
gistrait-799 dans tout le CaMada-
dans ce même laps de temps.

Voici d’ailleurs un tableau du
nombre de cas de certaines ma-
ladie déclarables rapportés dans

le Québec en 1949 : varicelle
8,449 dans le Québec contre
b5,275 dans le pays; dysenterie ;

126 ;joncéphalite infectueuse ; 2:
grippe : 0; rougeole : 9,164;

méningite : 26; oreillons:-3,865

dans le Québec contre 24,507
dans le pays; poliomyélite : 587
dans e Québec contre 1138 en
Ontario et 2,437 dans le Canada;
rubéole 5,630; scarlatine :
3,600; tuberculose, 5,355; ty-
phoide et paratyphoide : 492;

fièvre ondulante : 56; maladies
vénériennes : 8,246; et coque-

luche : 5,196.

Sauf indications contraires,
les chiffres ci-dessus se rappor-

tent aux cas déclarés dans la
province de Québec. C'est dire
que chacun doit continuer de se
prémunir contre les maladies

:| compte de leur conduite au chef

et nous éviteronsl'incendie.” En

d'autres 

Les coupables

liberés sur parole

jusqu'au 20 mars

Les deux adolescents que le

chef Robillard a arrêtés la se-
maine dernière et qui ont com-

paru lundi, à Sweetsburg, sous

l'accusation d'avoir commis un
vol avec effraction au Waterloo
Bowling ont admis leur culpa-
bilité. Le juge Delaney, devant

qui ils ont comparu avait remis
à ce matin le prononcé de la sen-
tence. Ce matin, il a libéré les
deux jeunes hommes sur parole
jusqu'au 20 mars, date à laquel-
le ils devront se présenter de
nouveau devant lui, D'ici 13, ils

devront passer tous les samedis

au poste de police pour rendre

Robillard. Ce dernierest autori-
sé à remettre immédiatement au
propriétaire du Waterloo Bowl-

ing l'argent et la marchandise
qui y ont été volés.

 

contagieuses. Personne, pas mé-

me le millionnaire, ne peut se

payer le luxe d'une faible résis-
tance à la maladie. Une simple
indisposition dégénère facile-

ment en une affectation grave

en de tels cas. “Etouffons l'étin-

celle,conseillent les hygiénistes,

termes, surveillons

toujours et tout le temps notre

santé afin de rester bien por-

tant.

 

La Scierie-Ecole de Duches-
nay commencera, le 5 mara
prochain, une série de cours
spécialisés visant à former des
techniciens dans deux branches
particulières de, l’industrie fo-
restière.

Un cours de quatre mois et
demi est offert aux jeunes gens
qui veulent devenir mesureurs
de bois. Un cours d'affüteurs de
scies de même durée sera aussi
donné concurrement avec le
cours de mesurage des bois.
Pour être éligible à l’un ou

l’autre de ces cours, les candi-
dats doivent prouver qu'ils ont
fait des études primaires équi-
valentes. 

Cours de mesurage de bois

at d'affutage de scies

à l'école de Duchesnay

 

 

Le directeur général de la
station forestière nous assure

que rien n’a été négligé encore

cette année pour permettre aux

étudiants qui s’inscriront à l'un
ou l’autre de ces cours d'acqué-
rir les connaissances théoriques

et pratiques exigées par l’indus-

trie forestière,

Les candidats qui désirent
s'inscrire soit au cours de me-
surage des bois ou au cours
d'affûtage de scies sont priés

de communiquerle plus tôt pos-
sible avec monsieur Maurice

Gérin, directeur général de la
station forestière, Duchesnay,
comté Portneuf, Qué. -

Réunion annuelle
de la Croix-Rouge
 

L'assemblée annuelle de lu So-
ciété canadienne de la Croix-
Rouge, section de Waterloo, aura
lieu à huit heures du soir, le
jeudi 25 janvier, au bureau d’en-

registrement. Tous les membres

sont priés d'y assister,

 

Les lignes uériennes Trans-Canada
annoncent la nomination de M. G.-
Hervé Lesuge, de Montréal, au poste
de directeur provisoire du bureau
de Paris qui ouvrira ses portes, bou-
levard des Capucines, le premier
février prochain. M. Lesage aura
mission de diriger l'exploitation, le
trafic et les relations extérieures du
nouveau service Montréal-Paris vin
TCA. Entré au service de la com-
pagnie en,1944 comme technicien en
radio, M. Lesage était nemmé en
1946, gérant des services Nord-Amé-
ricains à Dorval, porte qu’il occupait
Jusqu'à sa nomination à la ville Lu-
mière,

 

 De beaux prix
 

avan: ’ M. Louis-Philippe St-Hilaire, agent
Tous les citoyens de Waterloo général du service des voyageurs au

qui, déambulant rue Principale, Pacifique Caradien. à Ouébec, qui
; als ; ; vient d'être nommé directeur adjoint
se sont arrêtés quelques minutes de la croisière aux Antilles que fera
devant la vitrine du magasin Je paquebot (Empre ss of Srotland”

vi Le s à -.|le 20 février prochain, Bien connu
Henri Laporte, ces jours der dans les cercles de voyages de la
niers, ont pu se rendre compte| province et avant organisé vlusieurs
du nombre et dela valeur remar-| Croisières dans le passé, M. St-Hilaire

; ; est bien qualifié pour diriger la
quables des prix qui seront at-| croisière de février, qui conduira les
tribués au bingo des Filles) touristes à In Jamaique, À Cuba, au> , ; . ._ Vénézuéla, i Panama ét i plusieurs
d'Isabelle, jeudi soir prochain, |autres endroits pittoresques du pays
25 janvier. Nous apprenons du soleil. Plusieurs Canadiens de

, YL. langue française feront sans doute
qu’on y fera aussi tirer au sort! de ce voyage et ceux qui désirent des

i . irée renseignements peuvent s'ndresser
un billet de $10.00. Cette Soirée ; M. St-Hilaire. agent général du Pa-
de divertissement aura lieu à la|cifique Canadien,© gare du Palais,
salle des Chevaliers de Colomb, Québec. 
 

Les clubs neutres

 

“Quand le Saint-Père a parlé, il faut se soumettre.” C’est par ces mots
ue l'archevêque de Montréal à formulé sa réaction devantl'édit ponti-
ical interdisant aux prêtres d’appartenir aux clubs sociaux, On voit lei
Son Exc, Mgr Léger (à gauche) avre Son Exe. Mgr Le Couedic, l’arche-
vêque de Troyes, actuellement envoyage au Canada. Mgr Léger a
exprimé son opinion aux journalistes sur l’édit en question À l'occasion
d'une conférence de presse de Mgr Le Couedic à l’archevêché de Mont-

réal, “Il ne nous appartient pas d'interpréter les paroles de Sa Sainteté, 
4

ajouta-t-il.
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Pour promptservice et entière satiafaction, au moyen d’une |

installation moderne, avec compteur automatique et 150

pieds de boyaux. Donnez vos commandes à

ARMAND CASAVANT
OU APPELEZ TEL. 55 WATERLOO, QUE.

  

 

 

Tél, Bureau 3561
Résidence 3363

PROVOST & LIZOITE
Avocats & Procureurs

MePaul Provost, C.R.
Me Henri Lizotte, B.A, LL.L.

160 Rue Principale GRANBY, QUE,

 

 

 

Heures de bureau:

9 am. à 5.50 p.m.

Robert & Godbout Hun:PrDENFPULS

Me DORIS ROBERT, B.A, LLL.

Mo PIERRE GODBOUT, B.A, LLL.

TEL, 5461

185 Principale (Edifice Palace) GRANBY, QUE.

 

 

 

 

     

    

       
  

 

 

POUR VOS ASSURANCES FEU-—AUTOMOBILE—ACCIDENT,

ETC, CONSULTEZ

ROBERT & RACINE
Représentants exclusifs de

LUMBERMEN'S MUTUAL CASUALTY CO.

Bond de garantie

180 rus Principale TELEPHONE 4431

 

— GRANBY —

 

 

LEON ROBERT
SERVICE DE REFRIGERATION DE

TOUTES SORTES

Installation et réparation par des experts

27, rue Centre GRANBY TEL. 3530   
 

 

BRUXELLES Waterloo

‘BRADING..
' oe oy »

c'est la bière des bières
SUGÉE PAR DES EXPERTS IMPARTIAUX, AU CONCOURS
TENU POURles bières canadiennes à le grande exposi-
tion 1950 de Bruxelles,la Bruding gagnai=

1. "L'Etoile d'Excellence*
comme étantla meilleure bière
canadienne,

2. Un Prix Spécial comme

étent LA BIÈRE LA PLUS
NOTABLE PARMI TOUTES
LES INSCRIPTIONS CANA.
DIENNES—LE SEUL PRIX
SPECIAL ACCORDE AU
CANADA.

bel, choz-nous, cs jugement d'sx.
ports est confirmé par le nombre
toujours crefsaant des adeptes de
la Binding. Constatez par vous

même — soyez le [uge — le pre-
chaine fais essayez lu Brading)

*kk Kk Kok  
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Une enquête faite en 1947
dans quatre localités des Can-
tons de l’Est, a révélé qu’il faut
en'moyenne 3,034 livres de mou-
lée, en plus du foin et des ra-
eines, pour finir un bouvillon à

18 mois, D'autre part, les expé-
riences poursuivies de 1939 à
1946 à la Ferme expérimentale
de Lennoxville, située dans la
même région, démontrent que

les chances de profit en produc-
tion du boeuf sont minces quand

les grains forment une aussi

grande partie de la ration. En
d’autres termes, il faut autant

que possible remplacer une forte
proportion du grain par du foin,
de l’ensilage et des pâturages.

Voici, selon M. G. Lalande,
assistant à cette ferme expéri-
mentale, les principaux points
dont il faut tenir compte dans
l'élevage du bétail de boucherie.

Epoque de la naissance

Pour qui veut réussir cet éle-
vage, il y à un temps de l’année

plus propice que tout autre à
la naissance et c’est pendant les
mois de mars et d'avril. Les
veaux nés tôt dans l’année ont

de meilleures chances de se dé-
velopper et d'acquérir de la vi-
gueur avant la mise au pacage.

Les jeunes bouvillons boivent
alors tout le lait de la mère
et l’on est sûr de ne pas avoir
la peine de traire la vache de
temps & autre quand elle sera
au pâturage. De plus, un veau
de six ou huit semaines est plus
en mesure de résister aux intem-
péries du printemps.

Régularité de croissance

Le jeune bouvillon doit être

alimenté de façon a prévenir
tout arrêt de croissance. Lui
fournir de l'herbe jeune et ten-

dre pendant tout l'été. Les pâ-
turages permanents ou à long
terme lui fourniront les herba-
ges voulus en mai et juin; on
pourra recourir à des récoltes
spéciales en juillet et août, com-
me l’avoine verte. Semée en mé-
lange avec des graminées et des

légumineuses, dont le trèfle La-
dino, elle fournira un pâturage
abondant et d'excellente qualité.

Vers la fin d’août ou le début de
septembre, on peut utiliser les
regains et, en octobre, recourir
de nouveau aux pâturages per-
manents, Les veaux nés de bon-
ne heure au printemps et élevés
au lait de la mère et aux herba-
gez pendant tout l'été devraient

peser en moyenne de 425 à 450
livres.

Pendant l’hiver qui suit, la
base de la ration des veaux nou-
vellement sevrés devrait se com-
poser de bon foin et d’ensilage

de mais ou d’herbages; en plus,
une ou deux livres de grain par
jour, Une bonne méthode est
d'épendre une livre de moulée
sur environ douze livres d'ensi-
lage et de servir du foin à vo-

lonté—entre trois et cing livres.
Nourris de cette façon, les bou-
villons pèseront environ 700 li-
vres au printemps.

Si l’on garde les bouvillons
sur de bona pacages pendant la

deuxième été, ils devraient at-

PLOMBIER licencié

à votre service

A. DUNAINE
euvrages de fous genres

Tél. 489-J

Plomberie et chauffage

WATERLOO - 77, mePrincipale. 

== AGRICULTURE |

I] est possible de produire

duboeuf & meilleur marché

teindre à l’automne suivant 1z
poids de 825 à 850 livres.

Ils pourront être ensuite hi-
vernés au foin et à l’ensilage
seulement. À la Ferme expéri-
mentale de Lennoxville, on a
obtenu de bons résultats en ser-
vant pendant le deuxième hiver

de 10 à 15 livres de foin et de
80 à 60 livres d’ensilage par

jour.

Etant donné qu’il faut finir
ces animaux au cours du troisiè-
me été, on voit l'importance de
leur donner accès aux meilleurs
pacages dont on dispose. Les
bouvillons sont mis sur le mar-
ché à compter du milieu de juil-
let, si les prix sont satisfaisants,

Leurs poids variera alors entre
1,050 et 1,100 livres.

Mise à l'épreuve de lo méthode

En vue de faire une premiére
démonstration de la valeur de
cette méthode, six bouvillons ont
été ainsi finis à l'été de 1950,
dont deux furent mis en montre
l’automne dernier à l’exposition
d'hiver de Sherbrooke. Agés de
trente mois, ils atteignaient en

moyennele poids de 1,260 livres.

Durant ces trente mois, ils a-
vaient consommé en moyenne
par tête 2,068 livres de foin,
8,658 livres d’ensilage (mais et
herbes), 601 livres de moulée et
passé 456 jours au pacage. Of-
ficiellement classés à Montréal
aux abattoirs de Canada Pack-
ers et de Wilsil, ils ont donné les
résultats que voici : rendement
après l'abatage, 59.7 pour cent;
éénformation, très bonne; fini,
excellent; catégorie, rouge de
choix.

Le secret de la production
économique du boeuf, conclut M.

Lalande, est de faire en sorte
que les animaux fassent des
gains continus et à bon compte,
de la naissance à la mise sur le
marché, Pour en arriver là, il
faut pendant l'été les faire paî-

tre sur des pâturages abondants
et nourrissants et, pendant I'hi-
ver, leur servir du foin de qua-

lité et de I'ensilage auxquels on
ajoute un minimum de moulée
pendant le premier hiver. La
moulée n’est pas nécessaire au

cours du deuxième hiver.
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concours

régional de l'orge
Québec — Lors d’une récep-

tion donnée par l'Association
des Brasseries de la province de
Québec aux membres du Comité
québécois de l’Institut pour l’a-
mélioration de l'orge aux mem-
bres du jury et aux officiels des

ministères fédéral et provincial
de l'Agriculture, les noms des

gagnants du concours national
d'orge (épreuve régionale) ont

été proclamés,
I] se dégage de ce rapport

communiquéà la presse certains

faits qu’il importe de souligner.
En. premier lieu, le nombre

croissant de concurrents depuis

l’institution du concours, il y a
cing ans. Le concours 1950 a
fourni 242 participants recru-

tés dans 42 comtés du Québec.
En second lieu, 77 p. c. des 140
échantillons soumis A V'analyse

de laboratoire ont été classés
orge de semence no 1; une preu-
ve indéniable de l’amélioration
constante de la qualité de cette
récolte due à l’emploi de semen-
ce enregistrée et de variétés à
haut rendement; enfin, il est

possible de se procurer chez

nous une semence d’orge offrant

les garantie de pureté, de haut

pouvoir germatif et de fort ren-

dement.
On sait que ce concours an-

nuel est une initiative de l’Insti-
tut pour l’amélioration de l'or-
ge. Il est patronisé dans le Qué-
bec par l’Association des Bras
series de la Province et un co-

mité de représentants de ces
organismes et de techniciens
agricoles fédéraux et provin-
ciaux préside au choix du jury.

Voici les noms des trois meil-
leurs concurrents de chaque ré-
gion. Mentionnons queces culti-

vateurs sont éligibles au con-

cours provincial, patronisé par

le ministère de l’Agriculture de

Québec, et dont les vainqueurs
seront connug ces jours pro-
chains.

Région No 1 : ler, J.-Alphon-

se Coutu; 2ième, Gustave Robi-
chaud; 3ième, Pierre Tellier,
tous trois de Ste-Elizabeth de
Foliette,

Région No 2 : ler, Marcellin
Gagnon; Z2ième, Antonio De-
land; 3ième, C.-À. Deland, tous
trois de l’Acadie, comté de St-

Jean.

Région No 3 : 1er, O. Smart,

de Shawville; 2ième, Séminaire
de Ste-Thérèse; 3ième, Rolana
Ouellet, de St-Janvier.

Région No 4 : 1er, Alphérie
Beaulieu, de Ste-Martine; 2ié-

me, Emile Lefebvre, de Ste-

Philomène;  3iéme, Henri

Breault, de Ste-Martine.
Région No 5 : ler, Roger

Jodoin, de St-Hubert de Cham-
bly; 2iéme, Alexis Surprenant,
de Brosseau Station, Laprairie;
3iéme, E. Plourde, de St-Basile

de Chambly.
Région No 6 : 1er, Paul-Emile

Girard; 2iéme, D. Giard, de
Ste-Rosalie; 3iéme, Bernard

Blouin, de St-Barnabé,

Région No 7 : R. Brault, de

St-Edmond de Drummond; 2iè-
me, P.-Emile Bernard; 3iéme,
Louis Pasquier, tous deux de

Beloeil.
(Suite a la page 7)

mr

Réunion generale
des éleveurs
à Québec

Québec — Lors d’une réunion
du Conseil d'administration de
la Société des éleveurs d'ani-
maux de race du Québec, tenue
récemment dans la métropole, it
a été arrêté que le congrès géné-
ral des éleveurs aurait lieu à
Québec, le 15 février. Des séan-
ces se tiendront à l'hôtel Victo-
ria sous la présidence de M. J.-P.
Beauchemin, cultivateur de Ver-
chères. Cette fédération des se
ciétés d'élevage de la province &
pour objet de promouvoir les

intérêts particuliers des diver-
ses espèces et races animales de
cheptel québécois,

Telle que constituée présente-
ment, la Société des éleveurs

d'animaux du Québec compte
une douzaine de filiales. Quel-

ques-unes profiteront du ces
grèsde février pour réunir leurs

membres respectifs. C'est ainsi
que, le 14, les éleveurs de che-
vaux et bovins de race Cans-
dienne tiendront également Jeur
assemblée annuelle au même en-
droit.

On nous annonce que hom.

Laurent Barré, le ministre de
l’Agriculture, sera l'hôte d’hom-
neur au dîner officiel qui mar-
quera la clôture de ces assises

 

 zootechniques, tandis que les

conférenciers invités seront

(suite à la page 7)

Oh! ma tête...

 

 
 

 once

Avec un air de viveur émèché, sir Bess Ormby Fobes Supreme, un taureau d'élevage de grundo ra e, se montre

la tôte à travers le toit de son étable qu'il vient d'ouvrir à coups de cornes, Cela ne veut
Les éleveurs afficment que les taureaux de race se permettent à l'occuslon de telles p

as dire qu'il était furieux
faisanteriesl

FT  
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Bouffantes € Bas nylon 07 Camisoles €
‘plum? Tout fagonnés “plum”

Pour fillettes REG. Première Qualité PRE Pour Fillettes REG.

20334 59 REG. 1.75 © 14 à 20 55¢

GILETS 09 Camisoles € Chemises 97
“plum” ‘Broadcloth

Pour Garconnets Rég. Trés chaudes bleu REG.

Laine et Coton $ 1.59 ) Rég. 85 blanc $279 ©

sable

Robes de nuit a7 Bas de neige ¢ Bouffantes €
blanches en laine Rég. Pantalettes Reg.
grandeur réguliere par côtes 98 Jersey 69

Rég. 1.98 © Noir seulement PRE Blanc - Rose

Mouchoirs Culottes VISITEZ NOTRE MAGASIN Verres |Bouffantes trés
de téte d’enfants Voyez à eau et liqueurs pesantes

en laine Rég. .35 notre comptoir d'aubaines € REG. 98
rég vous y trouverez 4 POUR

ris Chrou UN BANQUET €
de valeurs qui régalera

votre bourse en |
ECONOMIES Pre

Sous-robes Un lot de Chapeaux 0} Sous-robes Cc |
“SLIP” REG. 3.4 Très spécial}, SLIP

avec dentelles 87 + 3.49 ala taille REG. |

crépe
reg. 52.08 Robes de nuit 0] $1.25

° flanalette |. ROSE et BLANC

GRANDEURS ASSORTIES GRANDEURS REGULIERES grandeurs assorties
|

chemlsettes Bas de travail ROBES Nappes PYJAMAS
pull over très Pesants DE PLASTIQUES pour garçons

Rég. $.125 Blancs REG. 69 MAISON C Tes

QT. c OT 4|

0 ©
2-4-6 ans pre REG. $1.39

M. C. CARON Les 5 à $1.00 659 - 661

LIMITEE rue Principale

GERANT magasins Tél: 312 WATERLOO § 
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Concerts

Lectures

 

 

 

Lecture
  

Un livre de d’Arnoux, c’est
une promesse d'enthousiasme,
d’élan.

Celui-ci est prodigieusement

documenté, écrit avec la saine
et nécessaire violence d’un té-
moin qui n'a pas le droit de se
taire. Son style oratoire étonne-
a; c’est celui d’un homme qui
a choisi de clamer la vérité, quoi

qu’il en coûte, et qui ne trouve

tant de vigueur à dresser ‘“’l'in-
ventaire des fautes de son pays”,

que dans l’amour qu’il porte à
tous ses frères et qui n’admet

pas d’être déçu. Et puis, voici

un homme qui parle de Satan.

Comme c’est inhabituel, même
parmi les meilleurs chrétiens!
“Avec ou contre le Christ”, il
n’est pas d'autre dilemme. C’est
autour de celui-ci que Jacques

d’Arnoux construit son livre,

son réquisitoire dirait-on plus
exactement. Et les chapitres s’y
succèdent; de plus en plus logi-

 

Cette récente photographie de Virginia Mayo fait rêver aux heures dedétente de l'été. La cote de popularité de Virginia Mayo est à la hausseet on annonce qu’elle jouera dans an moins deux grands films que lesstudios de Hollywood commenceront prochainement à produire.

  

 

 

“L’Heure des héros”

par Jacques d'Arnoux

quement se trouve dévoilée la
grande conspiration contre Dieu
à laquelle nous avons fini, pour

notre honte, par nous accoutu-

mer.

Ceux qui ont du goût pourles
“bonnes lectures” qui ne trou-
blent pas le sommeil du juste, ne

liront pas ce livre. Tant pis pour
eux. Mais les autres, tant d’au-
tres, liront ce livre qui est un
appel à la Vie. II leur fera res-
pecter et aimer la Vie que le
laicisme moderne entend chas-
ser de la planète. Puissamment
appuyé sur les faits, sagace

observateur del’histoire contem-
poraine dont il fait la philoso-

phie à la lumière des principes

chrétiens, flagellant le laicisme
négateur des droits de Dieu,
stigmatisant les moeurs infâmes
de ce siècle, dénonçant les com-

plicités qu’un faux libéralisme
entretient avec les puissances
du Maletles corrupteurs de tout

 

 

“ Si je voulais

au Theâtre Ford
Jeudi soir prochain, 25 jan-

vier, le Théâtre Ford présente-
ra la version radiophonique de
la pièce de Paul Géraldy Si je
voulais. ,

Le Théatre Ford, commandité

par la Société Ford du Canada,
est entendu tous les jeudis soirs,
de 9 h. à 10 h,, sur les ondes
du réseau français de Radio-
Canada.

Si je voulais traite, comme on

acabit, Jacques d’Arnoux nous

livre en 7 chapitres, solidement

charpentés et richement docu-

mentés, une véritable somme
contre les Gentils à l'usage des
apologistes de ce temps. L'un des

importants livres actuels que

tout chrétien responsable doit
lire.

Ce livre reste avant tout un

cri d'alarme. Admettons que cer-
tains de nos frères, postés en
vigie sur les hauts lieux de Ia
souffrance et de la foi voient
plus clair et plus loin que nous.

Les peuples de jadis à la voix

peu flatteuse des prophètes se
bouchaientles oreilles, Ils furent
exterminés. (252 pages; $1.75;

en vente chez Fides).  

 

dit au théâtre, d’un sujet béni,

c'est-à-dire un sujet dont le

spectateur est tout de suite le

complice. C'est une comédie

honnête sur l'honnêteté fémini-

ne, mais oùil y a aussi une fem-

me très sensible qui s'interroge,

s'inquiète, après douze ans de

mariage et de bonheur parfait

et qui, parce qu’elle a une amie

qui se vante d’être recherchée

par tous les hommes sans rien

faire pour ça, se demandesielle

aussi, si elle voulait, on ne lui

ferait pas la cour.
Afin d'en faire l’expérience,

elle se montre donc coquette et,

finalement, sans l’avoir voulu,

se fait embrasser par un jeune

cousin un peu bébête, et cela
juste su moment de l’arrivée

de son mari.
Et c'est ainsi que le dernier

acte est un petit drame senti-
mental, qui se termine le plus
heureusement, car, réellement,

l’épouse n’a rien à se reprocher.

Si je voulais sera interprété

par Yvette Brind’Amour, Yani-,

na Gascon et Roland Chenail.
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à ceux qui vous sont chers.

Visitez notre assortiment varié à
Waterloo et Granby. — Prix sur
demande, — Nous nous occupons
aussi les inscriptions,

Bradford Granite & Marble Works Redg.

 

 Prisonniers des collines
par Guy BOULIVON

Ecrit par un ancien commis-® Jen, contrôlé de près parle chef,
saire scout, et illustré d’admi-| devint soudain une terrible mar-
rables dessins de Forget, ce| Che obscure, le long d’unerivière

livre raconte la passionnante, S0uterraine, au milieu de paysa-
aventure survenu à des garcons, 8€8 hallucinants; grottes magni-
dans des cavernes pyrénéennes. fiques, hérissées de stalactites,

On verra comment ce qui ne de.| CAVernes écroûlées où gisent des
vait d’abord être qu’un grand! squelettes préhistoriques, cou-

quel on découvre soudain d’é-

tranges dessins, cascades mu-
 

THEATRE
GRANBYRITE

gissantes et soudain... là-bas, au

fond du précipice des chucho-
tements...

loir étouffant sur les murs du-

enfants dans la collection à un
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dollar qui comprend déjà les
S : titres suivants Franceline,

eer VENDREDI ET SAMEDI par M.-À. Grégogire-Coupal; Le

)| Cheval d’or, par Odette Oligny;
Avec BLACK HAND Coeurs d'enfants, par frère E.

Maurice CHEVALIER, A. DUCAUX, ——Avec-—— Goyette; Catherine Tekakwitha,
. Sophie DESMARETS, par Juliette Lavergne; La sor-

Aussi . Gene KELLY, J. Carrol NAISH, cière de Vilot noir, par M.-A.

| TARZAN ET LA Teresa CELLI, Mare LAWRENCE, Grégoire-Coupal. 143 pages, 20
FEMME LEOPARD : illustrations; chez Fides,

avec Aussi
Johnny WEISSMULLER !

Fi OUTRAGE A sBrenda JOYCE, Johnny SHEFFIELD Theâtre lyrique

NOUVELLES ——Avee— —_—

- - Mala POW Le théatrd lyrique Molson
Dimanche—Lundi—Mardi—Merc. ala POWERS, Tod ANDREWS, présentera, lundi soir prochain,

| MARLENE Robert CLARKE, Raymond BOND, 22 janvier, l'opérette romanti-
Aussi Rita LUPINO, que de Franz Lehar “Le pays

Tino ROSSI, Micheline FRANCEY, du sourire”. Cette opérette,
Lila VETTI, BUSSIERES, lorsqu'elle fut présentée à Pa-Nouvelles

Pauline CARTON, ris, garda l'affiche pendant sept
Aussi . saisons consécutives. Le Théâ-

SILVER RAIDERS DIMANCHE - LUNDIet MARDI tre lyrique Molson, commandité

—Avec ABBOTT par Molson's, est radiodiffusé
Whip WILSON, Andy CLYDE & COSTELLO tous les lundis soirs, de 9 h. à

’ ’ IN THE 10 h,, sur les ondes du réseau
! FOREIGN LEGION francais de Radio-Canada.

T H E a T R E Les principaux interprètes du
Aussi “Pays du sourire”, lundi soir,

. seront Pierrette Alarie et Léo-
C A R T I E R Bud ABBOTT, Lou COSTELLO, po'd S:moneau.
NOUVELLE POLITIQUE : Patrici

Vendredi —samedi —dimanche —lundi atricia MEDINA, Walter SLEZAK,

RHAPSODY EN BLEU Aussi
—ÂAvec-—

Robert ALDA, Joan LESLIE, SOUTH SEA SINNER
Alexis SMITH, Charles COLBURN,

| Aussi —Avee—
CAVALIER DE
CROIX-MORT S. WINTERS, Macdonald CAREY,

1 Avec— Helena CARTER,Luther ADLER,
à Madeleine ROBINSON, Yves VINAN,

| DESSINS ANIMES : DESSINS ANIMES :

 

  9 |Un exercice garanti Pour conserver
la sveltesse.

Ce volume est publié pour les[

LE RÉSEAU QUI DESSERT LES DIX PROVINCES   

   Beau temps, mauvais temps,

. Même en hiver,

la voie est LIBRE
Lorsque vous montez dans un train du Canadien National,

vousêtes assuré de vous engager sur une voie libre et

bien roulante. Adieu donc aux embouteillages, aux routes

encombrées, aux soucis, aux ennuis, aux miroitements qui

fatiguentla vue d’un automobiliste! Dans un wagon du

Canadien National, c’est la détente ct le confort,

Un personnel courtois est à votre service. Vous bénéficiez dus

nombreux avantages quifont l'agrémentd'un voyage.

Par le Canadien National, vous

arrivez à destination frais et
 

dispos... et vie,

Ceux qui voyagent souvent et qui

ontle souci de l'exactitude, ont

recours au chemin defer.

CananieNANATIONAL
RAPIDITÉ + CONFORT «6 SÉCURITÉ

 

Ad. No, 51-1F
2 cols. x 155 lines

Canadian Advertising Agency Limited
Montreal 
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“Carnation Daisy”établit
un record mondial

 

Les directeurs de l’Associa-l
tion Holstein-Friesan de I'Amé.|
rique ont confirmé que la vache
Holstein “Carnation Homestead
Daisy Madeap” a brisé les re-;
cords mondiaux dans la produe-|
tion de livres de gras dans une
épreuve officielle de 365 jours,’
qui s’est terminée à 10 heures
du soir, le vendredi 5 janvier.

La vache fut officiellement
déclarée championne mondiale!
dans la production de livres dn
gras par M. H. W. Norton Jr.,!
le secrétaire exécutif de l’Asso-
ciation Holstein-Friesan, avec
un record de 1418.6 Ibs de gras.
Ceci est équivalent à 1767 Ibs de
beurre, une moyennede 4.84 Ibs
de beurre parjour pendant 365)
jours. Ceci équivaut à 7 fois la
production d’une vache laitière
ordinaire.

Dans toute l’histoire, aucune
vache de n’importe quelle race
ou de n'importe quel âge, nulle
Part au monde, n'a produit au-
tant de livres de gras sous
une telle surveillance officielle.
“Carnation Daisy” a produit
34,653 livres de lait, soit une
moyenne de 44 pintes de lait par
jour durant la période de l’é-
preuve. Sa meilleure production
journalière fut de 1288 livres
de lait, un peu plus de 57 pintes
de lait,

Le record précédent avait été
obtenu par “Aleatra Gerben”,
une vache canadienne.

La traite de “Carnation Dai-
sy” a été faite 4 fois tous les
24 heures durant l'année d’é-
preuve par Beath “Peter” Bues-
ser et son alimentation était sous
la surveillance de Henry Duve,
le surintendant des bestiaux de
Carnation, qui est au travail sur
les fermes laitières Carnation
depuis au-delà de 25 ans. M.
Buesser faisait la traite entière-
ment à la main. Depuis un an,
celui-ci n’a pas eu un sommeil
complet de 8 heures.

Carnation Homestead Daisy
fut élevée pour devenir une
championne. Elle est fille du
Gouverneur de Carnation (ce-
lui-ci a 25 filles produisant au-
delà de 1,000 lbs de gras par|.

année chacune) et de “Carnation
Daisy Madcap”,fille de 1018 lbs
de Carnation Ormsby Madcap
(1313 lbs de gras dans un an}:

Jean Jolin
OPTOMETRISTE

 

       

 

Examen ae la vue

198, rue Saint-loseph- Waterloo
Téléphone 570

  

  

      

  

——
NOUVEL
HORAIRE
len vigueur le 30 avsil 1950)

DIRECTION SUD

Tous les jours
exc, le dimanche

 

Samedi seulement
No264 .......... 2.00 p.m.
No 250 ........." 3.15 pm.

DIRECTION NORD
Tous les jours
exc, le dimanche
No26t......... 11,20 am,

Tous les jours
sam, et dim. exc.
No253.......... 40 pm. *

Tous les jours, .
dim. exc. (de Sutton)
No 265

Samedi seulement
No 261

    

No265.......... 8.55 p.m.
(de Sutton)

Tous les trains circulent selon
l'heure solaire.
N. DUROCHER, Agent.

Tél, : 211

Pacifique Comadion
   

| championne mondiale de la va-

l surles 265,elle a produit au-delà

celle-ci était la soeur de Carna-
tion Ormsby Madcap Fayne,

che laitière (1392lbs de gras et

41,943.4 Ibs de lait en 3 5 jours).

Dans la production de livres

de gras aussi bien que dans la

production laitière, la nouvelle

championne Carnation Daisy est

équivalente à 7 vaches laitières

ordinaires. Pendant 206 jours

de 90 lbs de lait par jour et, du-
rant 148 jours,elle a produit au-
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PRODUITS IMPFRIAL
Huile à poêles et fourr.aises,

Installation et réparationde brñleurs de tout genre.

CHANON & LUCAS
roprietaires

707, rue Principale -Waterloo -Tél . 311
Laurent Lucas, homme de service.   
 

  
 

EXPEDIEZ PAR
NADEAU EXPRESS ENR,

(Successeur de Ménard Expres)

Service quotidien entre

delà de 100 lbs.

Sa meilleure journée pour la

production de gras futle 27 jan-

vier 1950, alorsqu’elle produisit

5.308 lbs de gras.
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La vache Holstein Carnation Homestead Daisy Madcap qui vient de briser
tous les records mondiaux pour Ja production de gras. En une seule jour-
née, elle a donné 5.308 lbs de gras, Son record officiel pour 365 jours
est de 1413.6 Ibs de gras avec 34,553 livres de lait.

QU'APPELLE-T-ON Plans Vrrsomnels7
Les Plans personnels sont plus que de
simples budgets . . . un budget, en
soi, est chose ennuyeuse,

Les Plans personnels constituent un
programme financier constructif en
vue du succès des individus et des
famifles — un programme pour gens
prévoyantset épris de progrès — pour
gens qui ont des projets d'avenir et
veulent les réaliser,

Voilà pourquoi les Plans personnels
ne ressemblentà rien d'autre. Ils tien-
nent compte du fait que nous devons
lous vivre avec ce que nous avons —
non avec ce que mous désirons, Ils
tiennent compte aussi de ce qu’un
plan de budget ne doit jamais étouf-
fer la joie de vivre. 1ls vous montrent
comment vous insceire rous-même à
votre bordereau de salaire, tout au-
tant que le boucher, l'épicier, le
boulanger, Ils vous font voir com-
ment construite pourl'avenir, tour en
jouissant du présent. Et ils vous ap-
prennent comment tirer de la vie le
plus possible avec votre revenu.
En matière de Plans personnels, ce

qui importe, ce n'est pas le chiffre de
votre revenu, C'est ce que vous en
faites,

CE QUE LES GENS DISENT DES

Plans personnels

Nous avons présenté les Plans persou-
nels à titre d'essai, aux visiteurs de

l'Exposition Nationale Canadienne,
l'automne dernier. Des milliers de

personnes ont répondu à nacre appel
et demandé des exemplaires de la

brochure: “Plans personnels pour la

prospérité des Foyers.”

“Moderne et pratique dans les condi-
tions actuelles d'existence,” nous écrit
un visiteur après avoir lu ia brochure.

“J'avais grand besoin de ces conseils,”

écrit un autre, “et vous avez déjà con-

tribué à résoudre un bon quart de
nos problèmes personnels,”

“Brochure excellente,” dit un eror
sième, ‘’mon plan de budget sera
organisé d'ici un mois.”

Ces commentaires, et d'autres du

même gence, sont dans les dossiers

de la banque, au siège social, à
Montréal.

Succursale de Waterloo:

SERVICE DES CANADIENS

F. M. ALLAN, Gérant

DANS TOUTES LES SPHÈRES DE LA

MONTREALet WATERLOO
ENTREPOSAGE DES MEUBLES, ETC,

Entrepôt à Montréal:
1680 rue William
Tél: Fltzroy 6351. Bureau central à

Waterloo:
Chemin de Granby. Tél, 761-J-1

 

vos problèmes
financiers

à l’aide de

ans orsonnels
Qu ESF LE MAITRE? VOUS OU VOTRE ARGENT?
Pouvez-vous [aire accomplir à votre argent pour vous ce que vous pensez
qu'il devrait?

Vous le pourez àl'aide de Plans personnels,

SOVEL LE MAITRE DE VOTRE ARGENT. Avec un Plan personnel, vous pou-
vez être le maître de votre budget . . . vous pouvez débarrasser votre vie
des soucis des lendemains de paye. Plus que cela, outre de vivre selon

votre revenu, vous pouvez tirer le maximum de votre argent price aux
Plans personnels.

PLANS PERSONNELS POUR TOUT LE MONDE . . Procurez-vous un exemplaire «de
notre nouvelle brochure: Plans personnels, et vous verrez «c que nous

voulons dire, Quelle que soit votre occupation dans Ja vie .. . que vous

soyez ouvrier d'usine ou commis de bureau — sténographe ou ménagère
— cultivateur, pécheur, mincur ou homme d'affaires... vous trouverez

cette brochure extrémement pratique pour vos finances personnelles
et familiales.

PAS DE MIRACLES FINANCIERS... Avec les Plans personnels, il n'est pas
question de miracles financiers,ni de recettes pours'earichir en un jour.
Voilà quelque chose que nous ignorons complétement. Mais il est question
de gérerl'argent, et comme banquiers du peuple canadien depuis 133
ans, nous connaissons quelque chose dans ce domaine.

COMMENT TIRER LE PLUS DOSSIBLE DE VOTRE ARGENT... Plans personnels ust
un petit livre plein d’allant qui vous dit — quel quesoit votre revenu —
commentasseoir solidement vos finances, comment tirer le plus possible
de votre argent.

Entrez à votre succursale la plus rapprochée de la B de Mct demandez-en
un exemplaire. Vous ne vous engagez à rien. sauf envers vous-même,

M “

BANOQUE DE MONTREAL
La Première Bangue au Canada

VIE DEPUIS
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Le ruban pour les accessoires

 

LE JOURNAL DE WATERLOO, LE VENDREDI 19 JANVIER 1951

Votre page, mesdames, mesdemoiselles …

| L'imprimé

 

comportent de nombreux tai!- dèles à l'unique bouton mar-
leurs. Et toutes les tendances quant la taille mais d'autres au

et élégants vêtements, Les fem-|tonnage, comme chez Rochas,
mes n’auront vraiment que l’em- par exemple, qui ne s'arrête
barras du choix. {qu’en bas de la jaquette. Chez

Car s'il est vrai que, d’une d'autres au contraire les bou-

manière générale, les tailleurs tons montent vers le revers et
sont avant tout classiques, il Maintiennent un pli appliqué
n’est pas moins vrai aussi que | sur la jaquette. Chez Tristan

Dailleurs d'hiver

Les collections parisiennes Moins car d'aucuns restent fi- qui est beaucoup plus petit que

; EE hy .s'expriment sur ces pratiques contraire veulent le double bou-| core grandi aux heures de tra-

les saisons précédentes pour les

heures habillées, a peut-être en-

vail. T1 devient un véritable
“fourre-tout” où la femnme em-
porte avec elle tout ce qui lui

sera indispensable — croit-elle

— au cours de la journée.

Le parapluie fait une nouvel-

le et violente offensive. Il est

 

Le ruban redevient de plus en plus à la mode eton s'en sert pour toutes

sortes de choses. Dans la fabrication des accessoires, par exemple. Les

accessoires en ruban sont des plus féminins et extrêmement jolis. Voici

une double importation de Paris : une étole en ruban de soie et le sac

à main,

 

 

AMERICAN HOUSE
Stukely-Sud-tél. 550 J 1

Salle de danse

Orchestre toutes les fins de semaires

Sall e de réception pour événements sociaux.

Salle à manger- - Chambres confortables

PERMIS COMPLET DE LA C.L.Q.

Pror.: W.-R TRUDEL GERANT: PAUL RICHARD

 

 

 

 
HOTEL ST-PAUL

Bienvenue au Jardin dansant
 

Salle pour réceptions, mariages, congrès et
autres réunions sociales, à prix raisonnable

Danse six soirs par semaine

Propriétaires: Marcel et Paul Langlois

St-Paul d’Abbotsford - Tél. 9655

 

  
 

bien des couturiers ont sacrifié
à la fantaisie. L'asymétrie, par
exemple, exerce ses droits, mê-
me sur les sobres vêtements.
Chez Dior, notamment, un tail-
leur de flanelle grise s'achève
d’un côté par une large écharpe

double qui fait corps avec le vê-

tement et se drape devant. Le

reste de la jaquette est strict et
s'appuie à la taille par une cein-
ture. Chez Balenciaga l'écharpe

est indépendante, elle est en ve-
lours Léda vert et met de I'im-
prévu et de la fantaisie sur un
tailleur noir à basque décollée.

Car un grand nombre de cou-

turiers continuent à préconiser
les basques arrondies qui se dé-
tachent de la jupe, serrée et bien
droite. Ces basques galbent la

silhouette sur les hanches, Chez
Lanvin des poches accompa-
gnent ce mouvement. Elles sont
appliquées depuis la taille sur
un tailleur en tissu sec de nuan-
ce noire. Chez Manguin le même

mouvement est plus accentué.

Ce sont deux plis qui s'évasent

sur la basque en accroissant son
effet décollé.

Le rôle décoratif des boutons

Les boutons s'affirment sur les tailleurs, sur certains au
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py) Le linge se lave mieux et plus vite à

l'aide d'une laveuse électrique

Votre linge sera plus propre et gardera plus longtemps
l'apparence du neuf si vous utilisez une laveuse électrique.

Elle lave délicatement — mais à fond! — et il est si

simple et si facile de s'en servir. Ses quelques pièces en mouvement
sont de construction robuste pour servir sans faire défaut.

Demandez une démonstration pratique et voyez comment une
laveuse électrique peut vous épargner du temps,
de l’argent et des heures de due travail.

Prix: $149.50 of plus
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Maurice ils viennent boutonner

une basque en velours qui se

retourne au bas d'un tailleur de
luinage noir dont le col est éga-

lement en velours noir.

Ce mélange de tissus est ce-
pendant assez rare et le tailleur
dans l'ensemble comme le man-
teau ou même la robe sacrifie au
goût de la saison pour les tissus

moelleux et laineux. Bien enten-
du quand il s'agit d’un vêtement
classique, les femmes retournent
vers le strict et sec tissu qu’elles
ont toujours aimé. Le grain de

1 poudre, par exemple, pour un
tailleur noir est toujours le
grand favori et le tweed pour les
heures sportives n’a perdu au-

cun de ses droits. Mais il reste
toute la série de ces tissus que
nous avons décrits et que l’on

retrouve sur la majorité des cos-
tumes, qu’ils soient habilles ou

prévus au contraire pour les
heures matinales.
La note classique domine

beaucoup de carreaux, de prince
de Galles, d'écossais fondu,
mais il! faut reconnaître que la

On voit, bien entendu, encore

long, en aiguille et choisit pour
son manche les plus amusantes

fantaisies. Tristan Maurice a

transformé en arme défensive
le manche de l’un d'eux. Il en

a fait un lance-pierre dont les

montants sont en bois et le reste
en cuir, et la femmepeututiliser
comme munition le maron d’in-
de qu'elle porte au revers de

son tailleur!...

Les gants comme l’écharpe,
sont de la même couleur que les
couliers et le sac et c'est avec
ces accessoires qu'une femme re-

nouvellera et animera un fail
leur un peu trop strict d’allure.

 
Robe-gaine en coton-dentelle impor-

té. Une création américaine qui ob-

tient outre-frontière un succès méri-

té, Elle miroite de perles et de pier-

res du Rhin cousues à la main. 
 

Précieux

La streptomycine commetrai-

tement contre la tuberculose ne
peut remplacer le repos aulit ni
le séjour dang un sanatorium,
mais elle s'avère efficace quand 

note classique domine et que la!eile est utilisée conjointement

femme préfère cette année les Avec des traitements reconnus.

lainages très légèrement chinés, C'est ce qu'écrit le docteur S. J.
les noirs, et toute cette gamme; Hawkins dans la revue Health

de gris brouillard, de gris fu-| de la Ligue canadienne de San-

mée, de gris éléphant qui se par-; té
tagent avec les bruns la faveur| Le Dr Hawkins, directeur
de l'automne. médical du Freeport Sanato-

Le velours est la grande ve- rium, de Kitchener, Ontario,

dette de la saison; le tailleur dans un article intitulé “Strep-
bien entendu ne l’a pas oublié tomycin in Tuberculosis” dit
et nombreux sont dans les col- QUe le repos au lit et le séjour

lections, les classiques vête. au sanatorium constituent tou-

ments de velours noir. Mais Jours le traitement fondamental

Balmain a voulu égayer un mo-

dèle sur lequel il ne veut aucune

ches et ceux mêmes du vêtement.

est lui aussi un des favoris de

très classique est bien épaulée.

vêtement peut être plus classi-

cas est choisi pourle réaliser,

La hauteur des revers
et les accessoires

boutonnée à un bouton aura un
revers un peu plus long; celles
qui sont garnies d’un boutonnage
À deux rangées présenteront au

contraire un revers plus court.
Mais d’une manière générale la
mode préfère les vestes fermées
assez haut, les manches bien
épaulées à la ligne classique et
elle n'admet la fantaisie que
pour les détails qui accompa.
gnentle tailleur. portance. Le sac bien entendu,

 

contre la tuberculose. La strep-
tomycine, cependant, utilisée de

autre fantaisie qu’une note de| Concert avec les méthodes éta-

satin violet ourlant l’échaneru-|blies s'avère d'une grande va-
ire des revers, le bord des po-|leur, et on prend grand soin

aujoud'hui d'en prescrire l'em-
ploi dans les soins accordés à

Le veston droit, le veston sac| chaque malade.

Les tentatives de combattre
la saison. On le retrouve chez|la tuberculose à l’aide de dro-
de nombreux créateurs. Il est| gues microbicides remontent au

assez long, s'orne souvent deldébut même de nos connaissan-
deux poches à couvercles, oulces à ce sujet, mais n'avaient
passepoilées, ses revers se croi-| jamais été couronnées de succès
sent assez haut et sa manche| avant la découverte de la atrep-

tomycine antibiotique, un pro-
duit des tissus de champignons

Jacques Heim pl

jupe ‘de fantaisle pt cosas dits actinomycètes dont l'habi-
jaune et noir, une veste droite, tat naturel est probablement le

jaune, gansée de noir. Mais ce sol. Au cours des premières ex-
périences, de savants cher-

que et le tweed dans blen des|Cheurs ont rapporté qu'ils a-
valent isolé deux variétés de
streptomycine, l’une provenant
d’un terrain fortement engrais-
sé au fumier et l'autre prove-

Il est difficile de fixer une nant du gosier de poulet. Toutes
hauteur standard pour les re-| deux avaient le pouvoir de dé-
vers, ceux-ci varient selon la|truire, dans une éprouvette, les
forme du vêtement. Une veste! germes de la tuberculose.

Depuls le mois de décembre
1944, alors qu'elle fut utilisée

| pour la première fois chez des
humains, la streptomycine a dé-
montré qu'elle était particuliè-
rement efficace dans le contrô-

le de la toxémie—due à des pol-
sons, distillés par le germe de
la tuberculose, qui s’introdui-
sent dans les vaisseaux san-
guins—danger toujours présent

dans cette maladie. Au début,
Car cette année plus que ja-| nombre d e patients traités avec

mais, étant donné la sobriété la streptomycine en ressentaient
des vêtements, les accessolres/des effets toxiques marqués.
prennent une très grande im-| Mais depuis, des progrès réall- 

sés dans la fabrication, l'usage

auxiliaire

contre la tuberculose

et l'administration de la drogue

ont surmonté ces difficultés. On
utilise aujourd'hui la strepto-
mycine en combinaison avec une
nouvelle drogue, l'acide salieyli-
que para-amine (PAS), combi-
naison qui permet de prolonger
plus longtemps les effets salu-
taires de la streptomycine sans

provoquer chez le germe de la
tuberculose la naissance de pro-
priétés de résistance.

 

Les imprimés du printemps font leur
apparition aux montres des grands
magasins, Voici un modèle que vient
de lancer International Dress : crèpe
brun pâle aspergé de points noir.
Avec un chapeau large, une étroite
ceinture et de jolis boutons, rlen de
plus frais ri de plus simplement dé-
coratif.

Quandvousêtes

ÉPUISÉE
et “Tournentée
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L'éclairage moderne rehausse
la beauté des couleurs

du foyer, le soir
par Alice ADAIR
 

A cause des améliorations
constantes que l’on apporte à
l'éclairage du foyer,il n’y a plus

de raisons pour que les couleurs
perdent de leur éclat ou de leur

intensité après le coucher du so-
leil ou par temps grisâtre. L’il-
lumination artificielle moderne
entre en scène au moment où
disparait le soleil pour prêter
vie au coloris intérieur. Cepen-

dant, pour tirer avantage de

tout l'éclat de la lumière, les

couleurs doivent être propres
et brillantes et Ja surface doit
posséder un pouvoir de ré-

flexion suffisant.
Tl est important de connaître

Je rapport qui existe entre la
couleur et la lumière, Ainsi, une
surface veloutée, que l’on ob-
tient en appliquant une couche

de peinture mate sur les murs

ou le plafond, fournit une meil-
leure diffusion de la lumière.
Un fini trop brillant éblouit au

lieu de donner une bonne lumiè-
re. Il faut admettre, également,

que certaines couleurs réfléchis-

sent mieux la lumière que d'au-
tres, Aussi, afin de se servir de
la couleur comme d’auxiliaire
visuel, il faut tenir compte de
ce fait quand on élabore les pro-
jets de décoration et d'éclairage
d’un foyer.
La majorité des murs de cô-

té réfléchissent de 50 à 60 pour
eent de la lumière qui les atteint.
Le blanc et l'ivoire donnent la
plus grande réflexion de lumiè-
re, jusqu'à 85 p. c. et 75 p. c.
respectivement. Puis viennent
le rose, le jaune, le beige le gris

et le bleu pâle dont l'intensité
de réflexion varie de 55 p. c
À 65 p. c, suivis du vert pâle et
de l’abricot avec 55 p. c. et 50
p. c. respectivement. Les cou-

leurs foncées viennent en der-
nier avec g p. c, ou 10 p. c.
Les planchers et les tapis,

ainsi que le mobilier, sont con-

Créalion dynamique!

NOUVELLE
LESSIVEUSE
automatique

BENDIX
ECONOMAT

  

AVEC LA NOUVELLE
| Li lé

RINS-SAVER
qui éconemise jusqu'à Sé gallons

d'esu par jour de lavage

e Entièrement automatique — sans es.
soreuse ni giratoire ni à rouleaux, et
aucun boufonnage.

© Lavage par un puissant AGITATEUR
à courant de fond.

eDrainage FLOATAWAY.
FLUSHAŸAY.
Noureau couvercle en porcelaine for

® mint une table de travail utile.

o Etoansnte cuve Wondertub (com-
portant une garantie écrite de 5 ans).

Un seul cadran commande le fooc-
* tionnement— vous n'avez pas à être là,

$1 vous avez les moyens d'erheler vne
Mesiveuse, vous pouver vous payer

une SENDIX

SEULEMENT $279.50

VOYEZ LA NOUVELLE LESSIVEUSE
BENDIX CHEZ

sidérés des sources secondaires
importantes de lumière et mé-
ritent d'être étudiés attentive-
ment. La lumière qu’ils réflé-
chissent est en proportion direc-

te de la clarté de leurteinte.

L’éclairage, en fait de déco-
ration, se bornait autrefois à

l'arbre de Noël. Mais aujour-

d’'hui, il joue un rôle important

dans la décoration intérieure.
Alors que les lampes et autres
genres d'éclairage auxiliaires

font partie de la décoration, l’é-
eclairage décoratif peut fournir
une partie de Pillumination gé-
nérale. Un exemple consiste
dans l’éclairage des corniches
qui répand une lumière égale du
sommet d’un ou plusieurs murs,

éclairant la pièce et mettant en
vedette l’ensemble des couleurs.
L'éclairage des corniches ou des
alcoves contribue defaçon effi-
cace à créer l'illusion de fenê-
tres additionnelles dans une
pièce où il existe peu de fenê-
tres, Dans une fenêtre même,

un tube fluorescent, dissimulé
derrière un lambrequin, donne
l'impression que c'est la lumière

du jour qui filtre à travers les

draperies.

Une autre manière ingénieuse

d’éclairer les murs, consiste à
recouvrir de plaques de verre

dépoli le sommet des murs bas
d'une pièce. La lumière dissimu-
lée à l’intérieur du mur s’échap-
pe par le verre dépoli. On peut
appliquer le même principe dans
un parement, en dirigeant le

faisceau lumineux vers une belle
peinture. Les livres peuvent de-
venir doublement décoratifs, si
l'on dissimule une lumière dans
la bibliothèque. C’est là un

true particulièrement attrayant
quand le fond de la bibiothèque

est peinturé de la même teinte
qu’une des couleurs secondaires
de la pièce. Les armoires dans
les murs,ou les étagères de coin,

produisent un joli effet quand

on les traite de cette façon, et
elles servent de fond attrayant

à des bibelots précieux, de jolies

tasses ou des pièces de verre
finementtravaillées.

Un cadre profond, portatif,
renversé afin que la lumière
puisse passer par ouverture
circulaire pratiquée au centre,
peut avoir plusieurs usages. Re-

couvrez cette ouverture d'un
vase en verre dépoli contenant
les fleurs de la saison. Ou, pla-

cez au centre du vase des figu-
rines et entourez la base de
fleurs.

La lumière et la couleur, sous
forme de peinture, peuvent pa-
rer votre foyer d’une beauté
nouvelle, en tous temps de l'an-

née.

chose il faut savoir mesure garder.

 

Le sport pour l'élégance

La sveltesse par le sport, voilà un mot d'ordre de santé. Et le patinage

est un sport propre à assouplir et à protége
pratiqué immodérément il peut faire plus de tort que de bien, En toute

Ta ligne. Mais attention :

 

Pour fe soir

 

Le bleu marine a toujours ses fidèles

pour la robe du soir, l'hiver et le

printemps. La moire bleu marine a

des reflets séduisants. Détail jeune

et charmant: le col ailé sur les épau-

les. La boucle rose met une jolie

tache de couleur. La jupe, drapée à

la taille à partir d'une couture cen-

hauteur des genoux. Le dos est en

pointe. 
 

l’Hôtel

VENEZ Y RENCO
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foule au Un agréable séjour
vous attend

A

\ ;
Le rendez-vous des voyageurs et touristes

ee—

Essayez notre steak aux champignons

—

ILS Y SONT TOUJOURS NOMBREUX.

+

ORCHESTRE MAINVILLE
CHAQUE SAMEDI SOIR

Réceptions de touses sortes, Mariages Banquets

Grill Sportif”...

    

  

Canada

NTRER VOS AMIS.

 
   
  

 

  

  

 

Contre le

communisme

Dans une conférence à Win-

nipeg, l’ancien rédacteur en

chef du journal communiste de

New-York le Daily Worker, M.

Budenz, revenu à la foi de son

enfance, qu’il défend mainte-

nant avec vigueur par la parole

el la plume, a’ démontré que
l'éducation matérialiste conduit

directement au communisme.

L'absence de religion dans l’en-

seignement donné par un grand

nombre d'institutions américai-

nes luisse libre cours à l’infil-

tration communiste chez les étu-

diants. D'après M. Budenz, les

trois principaux moyens pour

contrecarrer l'influence com-

muniste seraient le recours à

la prière, l'étude de la doctrine

communiste et l'exercice de

leurs droits par le citoyens li-

bres.

Brrr

TEL. 8966 9 rue Dufferin

DrC.-E.BEAULIEU
CHIRURGIEN-DENTISTE

(En face du bureau de poste)

GRANBY, QUE.

 
 

 

Succes...

A propos de semence

Les magnifiques résultats du

concours d'orge 1950 mettent

une fois de plus en vedette 'im-
portance de confier au sillon

une semence pure, enregistrée
et propre et de choisir les varié-
tés les mieux adaptées au mi-

lieu. S’il est une élite agricole
qui se soucie d'un facteur de
succès aussi important, il faut

malheureusement dire qu’un
trop grand nombre de cultiva-

teurs du Québec n’y porte encore

que très peu d'attention. Des
enquêtes conduites par le Servi-
ce provincialde la Grande Cultu-

re en coopération avec des fonc-

tionnaires fédéraux ont démon-

tré, par une analyse d’échan-

tillons de grain de semence pré-

levés au hasard que, dans une
infinité de cas les grains mis

en terre sont de qualité très mé-

diocre, mal criblés et contien-

nent un trop fort pourcentage

de graines étrangères à l’espè-

ce, à la variété quand ce ne sont

pas purement des graines de

mauvaises herbes.
D'autre part, pien des culti-

vateurs ont pris l’habitude ré-
prouvable d'employer comme se-

mence des grains d'alimentation

provenant des provinces de

l'Ouest et ne possédant pas le

pouvoir de germination mini-

mum exigé par la Loi des se-

mences. Et c’est ainsi que l’on

doit se contenter de demi-ré-
coltes.

Plus que jamais, par suite
des gelées qui ont sévi dans
l'Ouest canadien, cette question

de l’emploi des grains d’alimen-
tation comme semence devient
plus grave du fait que ces cé-
réales ont subi des dommages

qui en réduisent déjà la valeur

comme semences, Aussi a-t-on

cru opportun de mettre les cul-
tivateurs au courant de la situa-

tion en leur conseillant de s’ap-
provisionner de véritable avoine

de semence. De plus, on engage

les cultivateurs disposant d’une
bonne récolte de préparer celle-
ci comme semence et de l'offrir
en vente quitte à acheter des

‘
_—

(Suite de la page 2)
 

 grains d'alimentation pour suf-

| Agriculture

 

fir à Jalimentation de leur
cheptel. Compte tenu de la qua-

lité des grains récoltés sur nos

fermes et que l’on peut vendre
comme semence pourvu qu’ils

aient été bien criblés, il y au-

rait avantage à ce marché.

Il importe done aux intéres-
sés de faire cribler le grain
dont ils pourraient ainsi dispo-

ser le plus tôt possible, et d'of-

frir cette marchandise sans
délai car le commerce n’attend
pas à la dernière minute pour
s’approvisionner.

Nous avons dans la province

de nombreux postes de criblage
où la préparation de bonnes se-

mences peut se faire facilement.
Nous possédons également de

nombreuses organisations coo-
pératives qui peuvent canaliser

nos surplus de semences. Mais
encore une fois, tout ne marche-

ra qu’en autant qu’on se mettra

à l'oeuvre immédiatement.

 

Réunion...

(Suite de la page 2)

MM, J.-Antonio Ste-Marie, le
régisseur de la Station expéri-

mentale de Lenoxville, qui trai-
tera de la culture des herbages

en regard du coût de revient
des produits animaux, et Pierre

Labrecque, le directeur du ser-

vice provincial de l'Industrie

animale, qui communiquera aux

congressistes les grandes lignes

du programme de production
de 1951, à la lumière des faits
soulignés lors de la conférence
agricole fédérale-provinciale te-
nue à Ottawa en décembre der-
nier en regard des besoins des
marchés domestiques et d’expor-

tation.

L'importance de l'élevage

dans l’agriculture québécoise et

l’économie de la province donne
à ces assises un intérêt considé-
vable et les sujets qui y seront
étudiés devraient attirer à
Québec une foule de cultiva-
teurs,

 

  +

CONFIEZ VOS PROBLEMES
D'ASSURANCE À < - -

LOUIS J LAPORTE

PROTECTION ET SATISFACTION

9 rue Irwin Téi:3910 Granby

478 Principale Tél: 248 Waterloo

 

 

 

  
LA COMPAGNIE DE TÉLÉPHONE BELL

1950 FUT UNE AUTRE ANNÉE BIEN REMPLIE:

Jastais auparavant autant de gens n'ont fait aussi souvent €

usage dutéléphone, Vos amis, vos voisins et vous-même avez

contribué à porter à plus de F1 millions la moyenne quoti-

dienne des appels…ce qui représente un nouveau sommet.

Simultanément, le nombre de téléphones en service à sans

cesse augmenté. Vous pouvez maintenant atteindre un plus

grand nombre de gens; ainsi, le service téléphonique a

acquis une plus grande valcur pour vous au cours de 1950,

Sa valeur et son utilité se sont également accrues parsuite

des multiples améliorations que nous avons réussi À appor-

ter à la qualité du service. Et le personnel du téléphone

s'est eforcé partout de se montrer serviable et amical.

11 y a beaucoup à faire en 1951. Soyez assurés que nous
continuerons de nous acquitter de notre tâche au meilleur

de notre connaissance — vous fournir un service aussi im-

peccable que possible, afin qu'il vous soit le plus utile...

à vous-même ct au pays lout entier,
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CARNET

SOCIAL
ped

Miles Marguerite Larose et

Irene McGrail, de Waterloo,

étaient de passage à Montréal,

jeudi dernier.

Mme H. Beaudry, de Ville-

Mont-Royal, visitait ses parents,

M. et Mme J.-H. Labelle, aul

cours de la dernière fin-de-se-

maine.

M. Jean Jolin assistait à une

assemblée d’optométristes tenu

à Richmond, mercredi dernier.

M,J.-M. Cardinal, M. et Mme

J, C. Walker assistaient récem-

ment aux funérailles de leur on-

ele, le Dr J. Ménard, d'Outre-

mont.

Mille Raymonde Bisaillon, de

Waterloo, est retournée à Mont-

réal la semaine dernière, où elle
poursuit actuellement ses études

à l’Institut pédagogique familial

et social.

M. Raymond Leclerc, de
Montréal, était de passage à

Waterloo mardi dernier.

M. Maurice Bisaillon, de Wa-
terloo, est retourné au Collège

de Longueuil après un séjour

prolongé dans sa famille.

 

Tous les détails
au sujet des

prêts personnels
 

Quelques renseignements de

la B. de M.

Parfois les gens perdent de

vue que les prêts personnels sont

une des fonctions les plus im-

portantes de la banque. Mais,

comme le fait remarquer M.

Frank Allan, le gérant de la

succursale de la Banque de

Montréal, à Waterloo, votre gé-

rant de la B. de M. est toujours

prêt à discuter toute situation
dans laquelle un prêt personnel

soit susceptible d’être utile.

\

Supposons que vous soyez en

face d’une situation critique ou

d’une occasion inattendue de

faire un achat avantageux et

que vous manquiez d'argent dis-

ponible. Si vous êtes en mesure
de rembourser un prêt par ver-

sements réguliers à même votre

revenu, la B. de M. peut vous

avancer I'argent. Sur $100, par

exemple, remboursés en douze
mois, l'intérêt atteint juste 27

sous par mois.

A la B. de M,, vous pouvez

être sûra d’un traitement équi-

table et régulier, de même que

de la plus entière discrétion sur

vos affaires. De plus, M. Frank

Allan traite tous ceux qui se
présentent conformément au
principe dont la banque s’inspi-
re : “Demander un prêt à la B.
de M., ce n’est pas demander

une faveur.” (ann.)

pr

ees

AGENTS
DEMANDES

AGENTS DEMANDES pour
vendre à domicile 225 pro-
duits connus et garantis: thé,

café, etc. Commission avan-
tageuse. Bons territoires va-
cants. $15.00 vous procurent
valise et produits. Trente
jours d'essai SANS RISQUE.
Détails : JITO, 5180 St-Hu-
bert, Montréal.

PERSONNEL
EPOUSE MAIGRE, EPUISEE

GAGNE 16 LBS!

“J'ai gagné 16 lbs—entrain

nouveau, nerfs solides, grâce

à Ostrex”—
Mme L. Savard, Mattagami

Heights, Ont. Essayez les

comprimés toniques Oxtrex.

Format de présentation seu-

lement 60 cents. Toutes phar-

macies.
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Mme Camille DuMesnil était
de passage à Sherbrooke jeudi
dernier.

M.l'abbé Henri Fournier, de
Saint-Hyacinthe, visitait ses pa-
rents jeudi.

Mile Marguerite Brooks passe

quelque temps à Montréal, l’in-

vitée de M. et de Mme Charles

L. Brooks, de Westmount.
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Etude de comtables

PHILIPPE-A. JOLIN,ca.
B-A..L-S.C..C.C:S.

comptable agréé syndic licencié
Edifice Terminus Central, Granby - Tél. 2046

Associé résident, EMILE FOURNIER,c.a.

Tél. 123 WATERLOO   
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ASSURANCES

générales

Hector Goudreau

courtier

Responsabilité publique,

vie, feu, vol, automobile, etc.

31, rue Ellis

WATERLOO

Tél. 367

 

En répondant aux annonceurs,

mentionnez le “JOURNAL DE

WATERLOO",

69e Année. — No. 51.
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TOUJOURS UN BON SERVICE AU

Poste TEXACO
GAZOLINE, HUILE, PARTIES D'AUTOS, ETC.
Nous achetons et vendons les voitures usagées,

YVES TRANCHEMONTAGNE
RUE PRINCIPALE TEL. 284 et 10-J

 

 

 
Tél: 776 Rés: 758

Guy Genest, BA.LL. L.
Avocat et procureur

639, rue Principale Waterloo Qué.
*  
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POUR LE CHAUFFEUR

@ Nouveaux volets de ventilation sans cou-
o rants d'air . . . Une cabins dimatisée; fraiche

on été, choude en hiver.

 

   

    

   

    

   

  

  

  
    

  
  

   
   

   

  

 

   

 

 

 

® Nouveau Torquemaster massif de 114 CV,
toadmaster de 105 C.V., Thriftmaster de 92 C.V,

 

 

@ Plus de sûreté grôce aux nouveaux freins
améliorés . . . élégance, performance, sûreté,
de fonctionnement, durabilité supérieures!

Les nouveaux modèles 195] sont maintenant en montre
Vous y gagnez à choisir la vedette du Canada . . . le nouveau

camion Chevrolet 1951. Vous obtenez le camion conçu of

construit pour faire plus de travail, maintenir de faibles

frois d'essence et d'huile et exiger moins d'entretien. Vous

obtenez le camion qui est de beaucoup le plus en demande

partout; of il est maintenant amélioré pour vous donner

un service encore meilleur. Vous obtenez tout cela dans le ‘

camion qui est la vedette de valeur du Canada. Voyez

maintenant ces merveilleux nouveaux camions Chevrolet de
conception avancés pour 1951 — et

renseignez-vous complètement.
Venez nous voir

avjourd‘hul,
Ds)

FAIBLE COÛT D'ENTRETIEN

= ACER
© Maximum de millege, minimum
d'entretien et facile à entreteniel

| { BAS J
- © Les bus peix ot ia
*, grande voleur de
\ reveats des Chevrolet vous

donnent davantage pour voire
| argent, a tout paint de vus!
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de 110" à 212" . . . Jusqu'à
charge brute pormiset

© Empotteme:
16,000 livres

UNE VALEUR GENERAL MOTORS .

Lagrandeur Auto Service Enrg.
959 Rue Principale

 

Waterloo, P Q.

CONSTRUITE AU CANADA + EPROUVEE AU CANADA

Télephone: 42

      POUR LES CANADIENS

--— 0


